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ABSTRACT. - The Société Batrachologique de France (Société 

pour l'Etude et la Protection des Amphibiens) was founded ên Paris on 

November 6, 1982. This Society will contribute to increase knowledge 

o$ Amphibians, to presenve their natural habitats and themselves and 

to further communication between batrachologists. 14 publishes the 

journal Alytes. It s probably the first scientific society in the 

wor£d to be specigically devoted to batrachology. The study of Amphi- 

bians has Long been £nc£uded ën herpetology, but Amphibians are not 

40 closely nelated to Reptiles. Being an original class within the 

vertebrates, they require a specific discipline, name£y batrachoLogy. 

Herpetology shoutd be restricted £o the study of Reptiles. Membership 

o$ the S.B.F. is open {o anyone interested in Amphibians. Subscrip- 

tion to Alytes £s separate. 

Après le lancement de notre enquête de répartition en février 

dernier, conjointement avec la publication d'Alytes, i1 s'est avéré né- 

cessaire de créer un cadre juridique et administratif regroupant l'en- 

semble de nos activités. Par aïîlleurs plusieurs d'entre nous ont exprimé 

le désir de voir réunies dans une même organisation toutes les personnes 

intéressées, à des titres divers, par l'étude et la protection des Am- 

phibiens. 

C'est ainsi que fut décidée la création de la Société Batra- 

chologique de France (Société pour l'Etude et 1a Protection des Amphi- 

biens). Fondée le 6 novembre 1982 à Paris, elle a son siège au Labora- 
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toire des Reptiles et Amphibiens du Muséum national d'Histoire natu- 

relle. Les buts de cette association sont (extrait des Statuts, arti- 

cle 2.1): 

“de contribuer: 

- à l'étude et à la connaissance des Amphibiens; 

- à leur protection et à la protection de leur environnement; 

- à l'établissement, au renforcement et à la facilitation des 

liens entre batrachologues". 

Par batrachoLogie (du grec batrakhos = grenouille voir par 

exemple PLATON, Théétète: 167 b , et Logos = science), nous entendons 

la discipline scientifique qui regroupe en un tout organisé l'ensemble 

des connaissances relatives aux Amphébiens, quelles que soient les mé- 

thodes d'investigation utilisées. La batrachologie est une discipline 

à part entière, au même titre que la mammalogie, l'ornithologie, l'en- 

tomologie, etc. On considère traditionnellement l'étude des Amphibiens 

comme l'un des aspects de l'herpétologie. I1 faut sans doute voir 1à 

une réminiscence de l'époque où, lorsque l'herpétologie fut fondée, 

les Amphibiens étaient classés parmi les Reptiles. Mais depuis, nos 

connaissances sur ces deux groupes ont bien progressé. Si par certains 

aspects de leur écologie les Reptiles et les Amphibiens présentent 

quelques ressemblances, ils sont bien différents par leur anatomie, 

leur physiologie, leur embryologie et leur éthologie. En fait les 

différences l'emportent de beaucoup sur les ressemblances et l'on peut 

même dire, prenant en considération ces derniers aspects, que les Am- 

phibiens ont beaucoup d'affinités avec certains Poissons et que les 

Reptiles s'apparentent aux Oiseaux. En réalité, la classe des Amphi- 

biens occupe une position unique parmi l'embranchement des Vertébrés: 

ses représentants passent fondamentalement au cours de leur existence 

de la vie aquatique à la vie terrestre. De par leur originalité au 

sein du règne animal, ils méritent amplement d'être l'objet d'une dis- 

cipline propre. Conformément à son étymologie, il convient de réserver 

le mot hexpétologie (du grec hexpeton = serpent voir par exemple EU- 

RIPIDE, Andromaque: 270 ou d'une manière plus générale ce qui rampe) 

à l'étude des Reptiles. Batrachologie et herpétologie constituent donc 

deux domaines bien distincts. 

Le terme de batrachologie étant encore d'un usage peu répan- 

du, i1 m'a paru utile de le définir. Le néologisme "amphibiologie", 

peu euphonique, utilisé par quelques auteurs (par exemple E. H. TAY- 

LOR, Univ. Kansas Sci. Bu£l., 1947, 31 (2): 543) ne peut être retenu 
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car il est construit sur le mot composé grec amphibios (= amphibie), 

qualificatif ne désignant aucun animal particulier, pouvant être em- 

ployé également pour les végétaux. 11 semble bien d'ailleurs que la 

Société Batrachologique de France soit la première société scientifi- 

que au monde exclusivement consacrée à la batrachologie. Malgré son 

titre, la S.B.F. n'en est pas moins largement ouvertes aux personnes 

étrangères. 

L'existence de cette association renforce et accroît nos 

possibilités d'action. Les batrachologues pourront désormais faire 

entendre leur voix à chaque fois qu'il sera question d'Amphibiens. 

En conjugant nos efforts nous pourrons mieux progresser dans la 

connaissance de ces animaux et lutter plus efficacement pour leur 

protection. I1 va sans dire que cette protection ne se conçoit 

qu'en considérant les Amphibiens en équilibre avec leur milieu 

naturel. 

L'une des principales activités de notre association con- 

siste en l'étude de la répartition des Amphibiens en France. Ayant 

déjà mis en place une organisation qui a fait ses preuves, avec 

l'enquête de répartition, il n'était pas question de la modifier 

(voir Alytes, 1 (1): 5-9). Aussi a-t-elle été intégrée en bloc dans 

l'association. Michel BREUIL reste le coordonnateur de cette enquête, 

organisée conjointement avec le Laboratoire des Reptiles et Amphi- 

biens du Muséum national d'Histoire naturelle. Tous les engagements 

que nous avons pris au sujet de celle-ci (A£ytes, 1 (1): 7) sont 

maintenus. 11 n'y a donc rien de changé pour les observateurs qui 

peuvent continuer à s'adresser à Michel BREUIL, notamment pour lui 

demander des fiches-enquête ou les lui retourner une fois remplies. 

11 est désormais secondé dans sa tâche par Madeleine PAILLETTE. 

La mise en place d'une commission de protection correspond 

à une autre activité essentielle de la S.B.F. Sa tâche est d'impor- 

tance étant données les menaces qui pèsent de toutes parts sur les 

populations d'Amphibiens. Cette commission est animée par Philippe 

EVRARD, assisté d'Alain DUBOIS. Tous les membres de l'association 

peuvent en faire partie. 

Si vous souhaîtez faire partie de la S.B.F. il vous suffit 

de remplir une demande d'adhésion et de la retourner à l'adresse in- 

diquée. Précisons que la cotisation à l'association est distincte de 

l'abonnement au journal. Ainsi les personnes qui ne désirent pas de- 
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venir membres de la S.B.F., tout en participant activement à l'enquête 

de répartition par exemple, peuvent néanmoins s'abonner à A£ytes. Elles 

seront de la sorte régulièrement tenues au courant des progrès de l'en- 

quête et bénéficieront des mises au point systématiques ou régionales. 

Pour terminer, voici la composition du Conseil d'administra- 

tion de la S.B.F., tel qu'il est issu de l'Assemblée de fondation, 

ainsi que le nom des responsables de l'enquête de répartition et de la 

commission de protection. La prochaine Assemblée générale de la S.B.F. 

aura lieu en novembre 1983 à Paris. 

CONSEIL D'ADMINISTRATION 

Président: Jean-Jacques MORERE. Vice-Président: Jean-Louis AMIET. 

Secrétaire général: Alain DUBOIS. Secrétaire adjoint: Madeleine 

PAILLETTE. Taësonten: Daniel VACHARD. Tnésonter adjoint: Dominique 

PAYEN. Administrateurs: Michel BREUIL, Philippe EVRARD. 

ENQUETE DE REPARTITION 

Coordonnateur: Michel BREUIL. Rapporteur: Madeleine PAILLETTE. 

COMMISSION DE PROTECTION 

Président: Philippe EVRARD. Rapporteur: Alain DUBOIS. 
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